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vinrent preter le serment entre les mains de M. du Laurent, suivant la permission qu'ils ont de prendre Focca-sion de la presence de quelques-uns de messieurs qui passent par la ville, ce qui les exempte de faireun voyage a Paris.
Apres diner, nous partimes, unpeu apres trois heures, pour Richelieu, mais nous ne pumes aller coucher qu'a Sainte-Maure1, qui est une ville qui appartient a Mmo de Ghevreuse, ou nous n'arrivames qu'apres minuit a cause des mauvais chemins qui sont proche Sainte-Cathe-rine2, lieu celebre a cause des pruneauxqui s'y font. Ges chemins sont creuses en plusieurs endroitspar lesorages de 1'ete, quiy font des troussi creux qu'il est impossible aux carrosses d'y passer ni d'en sortir parce qu'ils sont bordes des deux cotes de berges et de haies ; de sorte qu'etant arrives dans ce chemin au commencement de la nuit, nous y demeurames pres de quatre heures pour faireunedemie-lieue, et sans ce que nous avions pourvu a avoir de la lumiere que nous allumames avec un fusil, nous y aurions couche. Nous brulatnes trois flambeaux.
En passant a Sainte-Catherine, entre dix et onze, il sortit d'une maison une femme eploree qui vint a. la portiere de notre carrosse demander s'il n'y avoit point un medecin dans notre compagnie, et qu'il y avoit une personne fort malade qui en avoit grand besoin. Cette harangue surprenante ayant d'abord fait faire un cri a toute la troupe, on demanda acettefemme d'ou lui venoit cette pensee d'aller chercher un medecin sur les grands chemins. Elle ne dit point d'autre raison sinon qu'elle avoit juge que notre train devoit etre d'un grand seigneur et que d'ordinaire les grands menoient des mede-
1.  Chef-lieu dc canton d'Indre-ct-Loirc, arrondisscmeut de Chinon.
2,  Saint-Catherine de Fierbois, i 7 kilometres de Saintc-Mauro.utela compa^nic c.bc-/, M. de Kontenaillos. Avant que tic nous mettrc, a table, les ju^cs ct consuls de la villeM : > v A o A
